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La parole de chacun est importante
Aujourd’hui, beaucoup ont le sentiment de 
ne pas être reconnus dans leurs difficultés de 
vie, dans la reconnaissance de leur contribu-
tion au bien commun. Il s’y ajoute souvent le 
sentiment de ne pas être entendu comme le 
révèlent la crise des gilets jaunes et les mani-
festations pour la revalorisation salariale des 
travailleurs dits de “première ligne”.
Pourtant, permettre la prise de parole de cha-
cun est indispensable pour vivre ensemble. 
Ainsi, Muriel, enseignante confie : “Avec les 
parents d’élèves et les professionnels partenaires 
(psychologues, orthophonistes…), je fais attention 
à me mettre d’abord dans une attitude d’écoute. 
Je cherche à les mettre en confiance pour qu’un 
vrai dialogue s’établisse au service des enfants. 
Certains choix éducatifs partagés des parents me 
dérangent. Je leur exprime ma reconnaissance 
pour la confiance qu’ils m’accordent en me les par-
tageant. Cela me permet de leur faire part de mon 
expérience et de suggérer d’autres manières de 
faire.” Cette posture écartant toute position 
de supériorité, reconnaissant l’autre dans ce 
qu’il vit, permet d’avancer ensemble au ser-
vice de ceux qui nous sont confiés.
Dans nos vies familiales ou professionnelles, 
nous nous confrontons à des incompréhen-
sions, des oppositions. Par le dialogue, nous 
pouvons souvent comprendre l’autre sans 
partager pour autant sa position.

Vivre en société, c’est porter 
une attention à chacun
Dans notre société, il y a des personnes qu’on 
ne voit pas. Notre foi au Christ nous amène 
à voir en chacun un frère et à porter une at-
tention particulière aux personnes fragiles.

Introduction
Dans une société où les personnes et 
les groupes éprouvent des difficultés à 
s’écouter, et à prendre la parole dans 
l’espace public, la capacité à construire 
des lieux de dialogue devient un enjeu 
pour vivre en société. Sans cela, les 
replis identitaires peuvent nous conduire 
aux affrontements et à la remise en 
cause de la démocratie. Le risque est 
de réduire l’autre à un stéréotype de 
lui-même et à nier la complexité des 
personnes et des cultures, allant jusqu’à 
désigner des boucs émissaires.
Convaincus que chaque personne est un 
être de relation, nous voulons promou-
voir des lieux et des espaces où chacun 
peut se construire dans le dialogue et la 
réciprocité.
Convaincus qu’une société ne peut se 
construire en laissant de côté des per-
sonnes et des groupes, nous voulons 
promouvoir des projets où chaque partie 
prenante est écoutée et prise en compte.
Prendre la parole et donner la parole, 
c’est accepter de vivre ensemble en 
prenant le risque de la confrontation et 
du dissensus.
Prendre la parole et donner la parole, 
c’est faire l’effort de comprendre le 
langage et le point de vue de l’autre. 
C’est aussi prendre le parti pris que 
“l’autre”, porteur de sa propre langue, de 
sa propre culture, de ses propres inté-
rêts, à quelque chose à nous apprendre 
et contribue au fonctionnement de la 
société.
Reconnaissant que le dialogue ne peut 
pas tout, nous portons le parti pris d’es-
pérance dans la capacité de l’humanité 
à tenir bon et à revenir encore et encore 
sur le terrain du dialogue et du vivre 
ensemble. y

Écouter, donner et prendre  la parole :  

un enjeu pour vivre  ensemble 
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“La semaine dernière, au collège, j’ai croisé dans 
l’escalier un élève de 3e que je connais et qui parle 
très peu. Je l’ai suspecté de “sécher” un cours. Je 
lui en ai fait la remarque et il a pu me parler sans 
détour des moqueries des élèves de sa classe quand 
il lui arrivait de s’endormir ou d’arriver en retard 
en cours. Au terme de notre échange, il a fini par me 
dire qu’il allait aller en cours.”
Être attentif aux personnes fragiles, c’est 
aussi exercer nos responsabilités et per-
mettre à d’autres de les prendre. L’écoute at-
tentive et bienveillante est primordiale dans 
l’éducation et permet de résoudre de nom-
breux problèmes. La responsabilité de cha-
cun est engagée d’autant plus que les lieux 
d’écoute et de parole existent mais ne sont 
pas suffisants.
Luc est engagé auprès de personnes du 
quart-monde. “Ces personnes n’ont pas le même 
vocabulaire, les mêmes vécus, les mêmes conditions 
de vie que les nôtres. Malgré cela, il est important 
d’entendre et comprendre ce qu’elles veulent expri-
mer et de ne pas bloquer les échanges.” Ainsi, ces 
personnes sont reconnues dans leurs condi-
tions de vie et leur capacité à contribuer au 
bien commun. Leur dignité est respectée.
Alors, nous pouvons entendre résonner en 
nous cette parole d’Isaïe : “Tu as du prix à mes 
yeux.” La dignité de chacun est au cœur de 
notre foi.

Le dialogue nous met en route
L’infinité des sources d’information mises 
à notre disposition peut nous donner l’il-
lusion que nous pouvons appréhender 
le monde sans la rencontre personnelle, 
comme l’évoque Sophie : “À l’époque, je suis 
allée à Paris, manifester contre le mariage pour 

tous. Aujourd’hui je n’irai plus. J’ai échangé avec 
une voisine qui m’a éclairée sur la souffrance des 
personnes rejetées et j’ai compris ce qu’elles pou-
vaient ressentir.” La rencontre et l’échange 
permettent de nous décentrer et d’accéder à 
une part de vérité qui nous échappe.
Pour les parents, passer d’une relation pa-
rents-enfants à une relation d’adulte à adulte 
appelle chacun au déplacement et demande 
parfois du temps. Patrick en témoigne : “Notre 
fils nous a récemment dit : nous ne sommes pas tou-
jours d’accord, mais c’est ma vie… ce que vous me 
dites, je l’entends mais après, c'est moi qui décide… 
Depuis, je suis plus dans l’accueil de ce que mes en-
fants me partagent. J’ai appris à écouter et cela me 
fait bouger intérieurement.”
Certains sujets restent difficiles à aborder. 
Parler de la fin de vie, de la mort demande 
un certain courage. Un événement peut nous 
amener à prendre la parole. “Interpellé par le 
cas d’une dame qui n’avait pris aucune disposition 
pour sa fin de vie, j’ai décidé de le faire par écrit 
pour moi-même, pour que mes enfants n’aient pas 
à en porter le souci le moment venu. Mes enfants 
n’ont pas aimé que j’aborde ce sujet avec eux. Il était 
pourtant important que je le fasse.” Aborder cette 
question avec les enfants facilite les prises de 
décisions au moment venu et évite des dé-
saccords parfois importants entre frères et 
sœurs. Parler de notre fin de vie terrestre avec 
nos enfants est bien de notre responsabilité.
De par les milieux dont nous sommes issus, 
nous avons une capacité à prendre la parole. 
À l’écoute de qui nous mettons-nous et au 
service de qui notre parole s’exerce-t-elle ? 
Comment laissons-nous aussi la parole à 
ceux qu’on n’entend pas ? y

Écouter, donner et prendre  la parole :  

un enjeu pour vivre  ensemble 
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L a verticalité de certains discours a 
donné l’impression que des exigences 
élémentaires en matière de justice 

n’étaient pas entendues, que des situations 
vécues par nombre de salariés, hommes et 
femmes, et de professionnels dans de multi-
ples secteurs, n’étaient pas considérées.
Les violences qui ont suivi dans les banlieues 
ont considérablement renforcé ce diagnostic 
et montré la profondeur des défis à relever 
par tous ceux qui sont en responsabilité dans 
la société. “Il y a des personnes qui disent : “Je ne 
manifeste pas contre la loi sur l’allongement 
du temps de travail, car ça ne changera rien”. 
Or si on ne fait rien, on accepte tout. Moi je mani-
feste, car il faut qu’on nous écoute.”
Dans ce contexte, la forte mobilisation dans 
les manifestations révèle des énergies qui 
pourraient permettre à la société de re-
trouver un sens commun, essentiel pour la 
démocratie.
Croire en la Résurrection, c’est croire qu’il n’y 
a pas de situation bloquée. C’est se mettre en 
route pour agir, même quand on est dans la 
nuit, en gardant l’espérance que du neuf va 
surgir. Dieu compte sur nous pour construire 
un monde plus juste.

L’accueil des migrants, un autre défi 
pour une société du dialogue
Des hommes et des femmes sont engagés au-
près des migrants, dans des modalités très 
variées : accueil à domicile, participation à 
l’accompagnement des familles, aides di-
verses par le biais d’associations, en tant que 

représentant d’OING auprès du Conseil de 
l’Europe, ou simplement en donateur fidèle.
Ils constatent que les droits et la dignité 
humaine ne sont pas toujours respectés. 
Certaines personnes ou organisations col-
lectives oublient que les migrants sont des 
personnes à part entière.
“Je suis impliqué dans l’accueil des personnes mi-
grantes : ils n’ont plus de droit, ils n’ont rien. Nous 
suivons deux femmes victimes de violence qui n’ont 
aucun droit car elles sont sans papier. Nous avons 
monté un groupe d’accompagnement de ces femmes. 
J’ai été responsable syndical et je suis très touché 
par ceux qui sont broyés par la machine. Je fais ce 
que je peux pour les aider, je suis à leur écoute. Ce 
sont des êtres humains et ils ne sont pas considérés, 
c’est une injustice !”

En ACI, nous sommes persuadés que l’autre 
est un frère en humanité, porté par cette 
conviction, nous nous engageons auprès des 
personnes migrantes. Ces rencontres trans-
forment nos regards : elles mettent en lu-
mière la complexité des politiques à mettre 
en œuvre.
Nous voulons une société où chacun a une 
place. Nous luttons contre les injustices et 
nous soutenons les actions qui tendent vers 
plus de fraternité. “J’ai découvert des lois, des 

Une société affaiblie par le manque de   dialogue

En ACI, nous sommes persuadés 
que l’autre est un frère  
en humanité.

La crise sociale ouverte par la réforme des retraites a révélé combien 
notre société souffre d’un manque de dialogue et combien celui-ci 
s’avère indispensable dès qu’il s’agit de penser demain et de prendre en 
compte des situations complexes.
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Une société affaiblie par le manque de   dialogue

textes, des pratiques qui font de la France une terre 
d’accueil. Ils incarnent la devise de notre pays, li-
berté, égalité, fraternité. Une école qui accueille 
sans frontière. Ali a pu aller au lycée alors qu’il 
n’avait pas tous les papiers requis. Il a obtenu deux 
CAP. Il a eu accès aux soins gratuits (AME) et a bé-
néficié de l’aide judiciaire gratuite. Nos lois lui ont 
permis de faire des recours juridiques à l’encontre 
des décisions des services préfectoraux. Pour au-
tant, ces lois ne sont pas toujours respectées, nous 
pouvons nous réclamer d’une justice indépendante 
du pouvoir politique, même si cette indépendance 
reste relative.”

Dialogue autour 
de l’urgence climatique
L’urgence climatique exige davantage de 
dialogue collectif et de démocratie. Dans nos 
milieux de vie, des personnes ont commencé 
à se mobiliser.
“Après avoir pris conscience que la lutte contre le 
réchauffement climatique concernait en premier 
lieu le chef l’entreprise, j’ai décidé de mobiliser mon 
équipe sur ce risque majeur. J’ai donc organisé 
notre séminaire annuel autour du réchauffement 
climatique. Avec mes 35 collaborateurs, nous avons 
réalisé six fresques du climat et imaginé des pistes 
d’action pour notre entreprise. Ceci a suscité un ac-
cueil très positif des participants.”
Mettre les collectifs en dialogue est un enjeu 
primordial pour la société. Nous pensons que 
la vie de la cité peut s’organiser lorsque l’on 
dépasse l’individuel. Le dialogue est la base 

de la démocratie pour pouvoir prendre des 
décisions ensemble.
Dans tous les domaines, nous essayons de 
mettre en commun des compétences, des 
connaissances et des capacités de réflexion et 
de résolution de problèmes au service d’un 
objectif commun. Ces interactions créent 
une véritable synergie, source de plus-value 
et d’innovation. L’humain, dans son entière 
diversité, prend alors toute sa dimension au 
sein d’un groupe.
Pour nous, il est important de remettre la per-
sonne au centre des politiques européennes, 
de construire une Europe “unie, solidaire, ac-
cueillante, inclusive dans le respect des différences 
culturelles, historiques et religieuses”, de donner 
davantage de poids “à l’éducation aux va-
leurs européennes” en étant attentif à la hié-
rarchie des droits, de faire respecter les droits 
sociaux. y

Mobilisation dans les rues contre la réforme 
des retraites.

Le dialogue est la base de 
la démocratie pour pouvoir 
prendre des décisions ensemble.

Ad
ob

eS
to

ck



6 – ACI

enjeux pour demain

Une parole qui met en route
“Va vers toi” dit Dieu à Abraham. C’est le chemi-
nement lui-même qui nous transforme - nous-
même et l’autre - en nous invitant à sortir de 
nos “zones de confort” pour aller vers une vie 
plus large, plus riche de nos différences.
Ainsi, quelle belle récolte de liens créés, de 
solidarités possibles, à partir d’une simple 
invitation : “Damien a invité deux de ses voisins, 
arrivés il y a deux ans, pour un apéritif qui s’est pro-
longé et ils ont décidé ensemble de proposer une fête 
des voisins dans l’immeuble. Ce soir-là, ils étaient 18 
chez Damien, tout le monde était enchanté, des liens 
se sont créés et des petits services échangés.”
Nous sommes appelés à accueillir l’autre dans 
sa différence - de génération, de milieu, de 
conviction, de croyance - pour nouer des rela-
tions réellement fraternelles avec lui.

Monique se rappelle : “Ma femme de ménage est 
colombienne, sans papiers, analphabète. Je m’occupe 
de toutes ses affaires. Elle dit “Vous avez changé 
ma vie.” Elle est arrivée dans ma vie pour que je 
m’occupe d’elle. Je la loge, je me fais peur, mais ce 
studio est mon projet solidaire. Je prends des risques 
mais c’est un signe de Dieu. Depuis que je la loge, c’est 
un puits de joie et d’énergie. Elle est l’incarnation de 
ce que le Christ peut consoler.”

En nous situant à égalité totale avec l’autre, 
sans surplomb ni arrière-pensée, nous pou-
vons construire des relations de paix et 
d’amour gratuit. Mais les certitudes, les ju-
gements hâtifs, ferment nos relations à “l’ir-
réductible altérité” de l’autre. Il nous faut ap-
prendre à nous laisser bousculer, à changer 
notre regard. “L’autre peut avoir raison !”

Un chemin de conversion pour rejoin  dre les autres
Installés dans nos milieux familiaux, amicaux, sociaux, dans nos certitudes 
et nos convictions, il ne nous est souvent pas facile de nous ouvrir à l’autre, 
si différent, ou de rejoindre ceux qui sont déjà engagés collectivement. 
Qu’avons-nous à transformer en nous-mêmes pour prendre ou mieux 
assumer les responsabilités qui sont celles de nos milieux de vie ?
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Visite de voisinage...
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Un chemin de conversion pour rejoin  dre les autres

Visite de voisinage...

Cultiver l’humilité peut nous aider à faire cet 
apprentissage. Cela nous demande un effort : 
ainsi, même si l’engagement est largement 
pratiqué dans les Milieux indépendants, notre 
tendance à ne vouloir rejoindre certains col-
lectifs que lorsqu’ils correspondent complète-
ment à nos vues est bien illustrée par la mé-
fiance souvent exprimée envers les syndicats 
ou les partis politiques.

Parler vrai
Malgré nos timidités, nos réticences, avoir 
l’audace de parler vrai est un risque à prendre 
qui nous permet d’être plus forts et de nouer 
les relations de confiance indispensables à 
tout dialogue.
“Je bénis le ciel et les soignants de la Pitié d’avoir dit 
la vérité à mon mari sur son état car même si cela est 
très dur pour lui d’avoir le diagnostic, il sait ce qu’il 
a à combattre”, reconnaît Lucie, admirative de 
la lucidité et du courage de son conjoint. “Ce 
qui n’est possible que parce qu’on lui a dit la vérité.”
Cela est aussi vrai collectivement. Ainsi, 
L’Église elle-même a dû et doit se convertir sur 
les situations d’abus et de pédophilie.
Parler vrai demande du courage. Dans une 
cité, cette retraitée ne se laisse pas impression-
ner par les risques de représailles possibles 
pourtant largement soulignés par ses voisins : 
“J’entre souvent en contact avec les jeunes qui jouent 
au foot sur la place à plus de 22 h et font du bruit. Je 
suis intervenue de mon balcon. Je les ai interpellés 
gentiment mais fermement. Après avoir tergiversé 

un peu, ils sont partis. Je trouve que ces jeunes ont 
besoin d’adultes qui leur parlent avec respect.”

Une relation transformée qui amène 
sens et joie dans nos vies
Ce chemin de conversion inconfortable et qui 
nous demande audace, courage et humilité, 
transforme profondément nos relations per-
sonnelles ou collectives, nos façons de nous 
situer et de nous considérer mutuellement : 
“C’est tellement mieux maintenant !” s’écrie Marie, 
mère de famille, qui a pu dénouer une situa-
tion familiale bloquée au prix d’un dialogue 
“laborieux”.
La relation est une expérience vécue et non 
une idée ou un concept. Véronique nous ré-
vèle la source de sa détermination à dialoguer : 
“Ce qui mobilise ma détermination à ne pas rester 
bloquée lorsque je ne dialogue plus, je crois que c’est 
l’amour, la recherche de la paix, du divin en moi 
qui m’appelle au pardon pour entrer en dialogue.” 
L’amour à l’œuvre dans un dialogue ajusté 
modifie la qualité et la nature même de nos 
relations. Il entre dans le projet de Dieu.
“La recherche du bonheur est relation, partage, 
construction.” À travers la construction, la 
maîtrise du dialogue, c’est une relation qui 
se construit au sein de laquelle se dit quelque 
chose du sens de la vie humaine ; un sens que 
l’on découvre, un sens auquel on croit. C’est 
dans ce “nous” qui se construit que nous ren-
controns Dieu. Car ce Dieu, qui ne fait rien 
sans nous, nous demande d’être ses messa-
gers, ses médiateurs, à l’image du Christ. y

Décembre 2023
Ce document est issu des partages des membres

de l’ACI, lors de leurs rencontres en équipe  
et lors de réunions publiques.

La relation 
est une expérience vécue
et non une idée 
ou un concept.
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L’ACI propose des lieux d’écoute et 
d’échange pour nos engagements profes-
sionnels, citoyens et familiaux. Des lieux 
pour s’enrichir, des lieux pour découvrir ou 
redécouvrir la présence de Dieu dans nos 
vies, des lieux pour se laisser interpeller 
par les défis de notre société. Ces lieux 
sont aussi des espaces de parole, des 
temps de partage en équipe en confiance 
et en amitié.
L’ACI s’adresse à des hommes et des 
femmes dont les affinités culturelles, 
les études, les réseaux ou les situations 
sociales influencent et pèsent sur les 
choix et les décisions qui structurent notre 
monde. Ces manières d’être dans la vie, de 
“faire le monde”, se confrontent à celles de 
personnes d’autres milieux, différentes de 
celles qui nous sont familières.

Contacter l’ACI localement :

Promouvoir  
des lieux de dialogueue

Retrouvez toute 
l’actualité 
de l’ACI
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